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T É L É G R A P H E O F F I C I E L . 

Laybach, mercredi 5 décembre 1810. 
A N G L E T E R R E 

Londres , le 14 novembre . Le lord chancelier, le chan-
celier de l'échiquier et le marquis de Wellesley allèrent 
hier à Windsor pour rendre leurs devoirs au roi , et in-
terroger les médecins sur l'état de la santé de S. M. , 
avant de faire leur rapport sur ce sujet aux deux cham-
bres du parlement, qui doivent s'assembler demain . 

Nous apprenons avec la plus grande satisfaction que 
l'on peut compter sur le prompt rétablissement de S. M. 

Bulletin de la nuit dernière. 

le i3 novembre, à 5 heures du soir . " S. M. a eu un 
pei pendant le jour ; mais elle est un peu 

Bulletin de ce matin . 
vernare . fi S. M. a dormi un pou , et se trouve 

mieux ce matin . " 

Gibraltar , du 24 octobre. — Malheureusement 1' ex-
pédition qui est partie d'ici n'a pas réussi . Elle était 
commandée par le colonel lord Blaney , et débarqua à 
Marbello ; mais avant que nos troupes pussent se former 
en ligne , elles furent attaquées par un corps considérable 
de Français. Ainsi tous ceux qui composaient notre dé-
tachement, formé d'Anglais, d'Espagnols et d'Allemands , 
•ont été tués, biesëés ou faits prisonniers . L'ennemi prit 
également deux pièces de canon . Les ordres ont été 
donnés à tous les soldats de marine des bàtimens de la 
baie de se tenir prêts pour dimanche , jour destiné à l'at-
taque uu fort Matagorda , entreprise très-hardie et très-
périlleuse . 

Cadix , le 26 octobre , — Notre commerce est toujours 
dans un état de stagnation , et les inquiétudes causées 
par la maladie contagieuse , ont fait fermer toutes les 
communications entre cette ville et Gibraltar , où 1' on 
prend les plus grandes précautions . Quant aux affaires 
militaires, il n'y a aucun changement sensible ; toute 
notre attention est tournée du côté du Portugal, et nous 
en attendons chaque jour des nouvelles importantes . 

Gibraltar , 19 octobre . — Je suis fâché de vous annon-
cer que l'expédition secrète commandee par lord Blaney , 
à la tête du 89. régiment , a échoué ; ce qui provient, 
dit-on , de ce qu'il n'avait point détaché d'avant-postes . 
Ce régiment fut débarqm'- à Fungerola , où il fut joint 
par un corps espagnol , mais malheureusement ces troupes 
furent surprisas par un corps beaucoup plus considérable 
de Français. Ceux de nos soldats qui purent s'échapper, se 
sauvèrent à Gibraltar , suivis des Espagnols , dont quel-
ques-uns avaient perdu leurs armes et même leurs vê-
temens . 

Par suite de la maladie contagieuse qui exerce ses ra-
vages à Carthagène, toute communication avec cette ville 
est interrompue , nos portes sont fermées, et l'on exa-
mine soigneusement toutes les personnes qu'on laisse en-

trer, de peur qu'elles n'apportent ici cette maladie terr f 
ble. Elle a été apportée dans le principe par quatre 
transports arrivé« dans la baie; mais j'ai la satisfaction de vous 
annoncer qu'elle ne g'est point encore déclarée dans la 
ville , et l'on prend les plus grands soins pour empêcher 
toute communication entre les bàtimens de transport et 1« 
rivage . Nous n'en avons également aucune avec l'Espagne . 

Gibraltar, 24 octobre . — Je n'ai que le tems de vous an-
noncer que l'expédition partie de cette ville il y a quel-
que jours , pour aller délivrer Malaga , a échoué 
temen t , et que nos troupes ont été obl igées dei 
précipitamment . Une partie de ces troupes est, 
matin par terre; mais dans le désordre de l'emblt^Tiement 
un grand nombre d'hommes se sont noyés, et 
perdu en outre 4°° prisonniers, et leur eommanl 
Blaney, ainsi qu'un grand nombre d'officiers, dont jS*tfïï* 
sais pas les noms, excepté le major Grant que je sais 
avoir été pris. 

du 18 novembre . Le bulletin suivant a été publié 
hier . 

le 17 novembre x3io. „ Sa Majesté a eu une nuit agi-
tée, et eli* a plus de fièvre qu'elle n'en a eu depuis 
deux jours . ,, 

Les lettres particulières que nous avons reçues hier 
au soir de Windsor, nous annoncent que depuis le bul-
letin ci-dessus , publié le matin , il n'avait rien transpiré 
sur l'état de la santé du roi . 

Le gouvernement a reçu hier au soir des dépêches d® 
lord Wellington; elles ont été appertées par le Dott'ereU 
qui a quitté le Tage le 5 du courant. On nous assure 
que ces dépêches sont d'un jour plus récentes que celles 
qui ont été reçues vendredi ( l e 16 ) , et on ajoute qu'elles 
annoncent t̂ ue les Communications entre lord Wellington 
«t Massena ont pour objet ostensible l'échange des pri-
sonniers . 

Une lettre particulière du 4 y apportée par le Wal-
singkam (paquebot ) , dit que la manière dont. Massena 
peut subsister dans la position qu'il occupe , est un sujet 
d'étonnement pour les Anglais , et que toutes les pro-
visions qui se trouvaient à Tbornar, ont été emportées 
ou détruites avant l'entrée des Français dans cette ville -

( Monit. ) 
S U È D I . 

Stockholm, le 6 novembre. Lundi , 5 novembre , la 
prestation de foi et hommage à S. A. R. le prince Royal a 
eu lieu dans la salle des Etats . Les députés à la diete 
avoient été convoqués pour cette cérémonie . S. M. le roi , 
revêtu du manteau royal et la couronne en tète , avec 
S. A. le prince Royal , revêtu du manteau de prince et la 
couronne en tête, se rendit en grande procession à la 
salle de la diète, où les Etats étoient déjà assemblés . S. 
Mî la reine et S. A. la princesse sTy trouvoient présentes. 



G R A N D - D U C H É DE B A D E . 

Carlsruhe , 16 novembre. Notre grand-duc vient d'in-
troduire dans ses Etats les nouveaux poids et mesures 
établis en France . Une ordonnance circonstanciée sur cet 
objet vient d'être publiée . 

Une autre ordonnance concerne le transit des cotons 
du Levant,-qui sont destinés pour la France. Les voitures 
sur lesquelles ces cotons sont transportés, ne peuvent êtr® 
chargées d'autres marchandises. Elles ne pourront entrer 
dans le grand-duché que par Pforzheim et passer par la 
route qui conduit de là à Rastadt, et ensuite surla route 
du rhin à Kehl et Strasbourg. Tons ces cotons seront 
déchargés dans la grande douane à Bischoffsheim pour y 
être vérifiés; s'ils ne sont pas reconnus pour cotons du 
Levant , ils seront déclarés suiets à l'impôt établi par le 
tarif; s'ils sont reconnus pour tels, ils pourront passer 
librement par Kehl à Strasbourg . Les lettres de voitures 
seront déposées au bureau d'entrée à Pforzheim ; on y pro-
cédera à la visite de la marchandise ; ur* -double de la 

* 

lettre de voiture sera remis au voiturier . Ceux qui s'écar-
teront de la route prescrite seront punis par la confiscation 
des marchandises et par des peines corporelles . 

( Gazette ds Francs ) ' 

A U T R I C H E . 

Vienne, 27 novembre. Dans les délibérations du Con-
seil des Finances , auxquelles l'Empereur a assisté , on a 
arrête en principe la vente d'un certain nombre de biens 
domaniaux. Le prix de ces biens sera acquitté en billets 
de banque. Les domaines, dont la vente vient d'être or-
donnée, sont situés en Autriche, en Bohême, en Moravie 
et en Gallicie . La vente se fera par voie d'enchère et corn-' 
mencera très-incessamment. 

Les domaines à vendre en Bohême, en Moravie, dans 
la Haute et Basse-Autriche, en Styrie, en Carinthie, en Gal-
licie et dans la Bukowine, et appelés domaines de l'Etat 
dans la circulaire, sont au nombre de 126; ce sont: 1.* 
des biens de la Chambre; a.° des fiefs ; 3.°"des biens fonds 
d'études; 4-Q c^es biens-forïds de religion; 5.° des biens 
fonds de dotations . Il n'est pas question de biens propre-
ment dits ecclésiastiv|ues . ( Gazette de France ) 

H O N G R I E 

Il j avoit d®s places réservées pour les dames de la cour, 
les dames présentées, les ministres étrangers , etc. etc. Le 
public fut admis en aussi grand nombre que l'espace put 
1© permettre . 

S. M. s'étant placée sur son trône , et S' A. sur 
un siège , à droite et au bas du trône , 1* maréchal du 
royaume, comte d'Essen, demanda silence . Après quoi S. 
M. prononça un discours relatif à la circonstanc® ; elle y 
déclara qu'elle adoptoit pour son fils le prince Royal , 
sous les noms de Charles-Jean ; noms que S. A. désormais 
portera et signera dans toutes le occasions . Elle finit par 
inviter le prince Royal à prêter serment de fidélité . 

Le procès-verbal tenu à Elseneur le 19 octobre , lors 
de l'accession de S. A. . à la religion évangélique luthé-
rienne , et l'acte d'adoption , furent lus à haute voix par 
le chancelier de la cour,.. 

S.A. se leva, ôta la couronne de sa tête, et étant 
à genoux sur un prie-dieti, fit son serment au roi; ser-
ment qui lui fut dicté, mot pour «iot, par le ministre 
des relations extérieures, baron d'Engerstroem . S. A. re-
prit la couronne , baisa la main dn roi , et , debout aux 
pieds du trône , adressa , «n français , un discours au roi 
et aux Etats; discours que le chancelier de la cour, ba-
ron de Wetterstedt , répéta en suédois . 

Sur le signal donné par S. Exc. le maréchal du ro-
yaume , les Etats et tous ceux qui avoient fait partie du 
oortege , prêtèrent foi et hommage à S. A- R. le prince 
Charles- Jean-

Ensuite S. M. , avec tout le cortège , retourna à ses 
appartenons , où les seignaurg du royaume s'étoient réu-
ais dans la grande chambre à coucher du roi , et où ils 
prêtèrent foi et hommage à S. A. . le prince Royal . 

Las seir * on donna l'opéra die Gustave-Wasa . 
( Journal de- Paris ) 

R O Y A U M E DE- W E S T P H A L I E . 

C as sel , le 12 novembre. On s'occupe actuellement 
à vendre au profit de notre trésor public un grand 
nombre de biens qui ont appartenu à dea couvens, et 
corporations ecclésiastiques , supprimés dans notre royau-
me . Ces biens trouvent tant d'amateurs , que la va-
leur à laquelle ils ont été estimés sera augmentée 
considérablement ; il est même probable qu'on en ad-
jugera la meilleure partie sur les soumissions qui ont 
eu lieu, sans avoir besoin de procéder encore à une rente 
par enchère . 

Il y a aussi beaucoup de personnes qui se présentent 
pour acheter des immeubles donnés en dotations à des mi-
litaires français par S . M . F E M P E K E U R , et pour lesquels 
les détenteurs seront obligés, de faire d'autres acquisitions 
dans l'intérieur de la France . L® numéraire est abondant 
en Westphalie ; on ne paie que des intérêts peu consi-
dérables , et néanmoins il y a beaucoup de capitaux dis-
ponibles qu'on ne peut pas placer. Beaucoup «iè fonds qui 
étaient employés autre fois à des spéculations commercia-
les , le sont aujourd'hui à d'autres usages"r sur-tout à 
1,'acliat des terres . 

— Les mesures adoptées par le roi,. à l'égard des pro-
ductions coloniales, s'exécutent dans ce moment avec beau-
coup de rigueur . ( Moràt. ) 

Pancsowa , 19 novembre . En conséquence d'nn avis 
du Maréchal Russe , Comte Kamenskoy, le Conseil Servien 
résident à Belgrade a fait connoître au Commandant en 
chef de la nation servienne et aux autres commandants, 
qu'attendu, qu'on travaille en ce moment au quartier gé-
néral Russe avec le Reiss - Effendi, à la conclusion d'un 
armistice , dont les conditions ont été invariablement 
fixées par la Russie , les serv'., as doivent dès ce moment 
s'abstenir de toutes hostilités contre les Turcs. On voit 
en effet plusieurs détachements de troupes serviennes ren-
trer du grand camp de Deligrad dans leurs districts. D'un 
autre-côté on assure cependant que le visir de Traunick , 
Alemîn Ibrahim Pacha , fait tous ses efforts pour repren-
dre la position de Zvrornick. La Servie étant à une grande 
distance de la partie de la Bosnie où il se trouve mainte-
nant , il est possible qu'il ne* sache encore rien de ce qui 
a trait à l'armistice . 

Preslourg , 27 novembre . On prétend être certain que 



ie Scliach de Perse a ftit inopinément la paix aree la Rus-
sie . Les conditions du traité ne sont pas encore connues . 

( Gazette de Presbourg ) 

R U S S I E . 

Pètersbourg, a3 octobre. S.x\.le prince Kuralcin, conseil-
ler intime et ministre de l'intérieur, est arrivé ici le 18 de 
Paris . Il a eu l'honneur de remettre à S. M. 1' Empereur 
de Russie, une lettre de S. M. l'Empereur des Français, 
«crite de sa propre main. Elle renferme les témoignages 
les plus positifs d'une sincère amitié entre les deux Em-
pereurs, et d'une union inaltérable entre les deux Em-
pires . 

A son départ de Paris , le prince Kurakin a reçu de 
1' Empereur Napoléon une très-belle tabatière en or , ornée 
du portrait de S. M. , et enrichie de diamans. 

Ces jours-ci , le gonvernement a publié un manifeste 
relatif à la levée des recrues peur le complètement ordi-
naire de l'armée. Sur 5oo individus mâies on prend trois 
Recrues . ( Gazette de France ) 

E M P I R E F R A N Ç A I S . 

Paris, ai novembre . — S. Exc. le ministre de l'inté-
rieur a chargé les chambres de commerce de prévenir les 
xiégocians que l'intention de S. M. l'Empereur est de dé-
tourner de la voie d'Allemagne,pour les porter vers l'Illyrie et 
l'Ital ie, les marchandises du Levant qui arrivent par terre. 
Le commerce français y trouvera de l'avantage, puisque, sui-
vant les calculs qui on t été faits, les prix de transport 
par l'Illyrie sont moindres que par Vienne . Les mesures sont 
déjà prises pour faire jouir le commerce de la sécurité dont il 
a besoin, soit dans les Pachaliks qu'il faut traverser, soit 
dans la Bosnie. Les droits de transit vont en même temps être 
infiniment réduits dans les Provinces-Illyriennes-et dans le 
royaume d'Italie. 

Un avis publié dans le Journal officiel du 27 septembre 
dernier, a indiqué les roiïtes à suivre à travers la Bosnie, 
«t les moyens usités dans le trajet de Salonique à Skup, à 
Cerai et à C osta in zza , ainsi que les prix ordinaires. 

Il convient que le commerce seconde les vues bienfai-
santes de l'Empereur, et que le transit de l'Allemagne 
cesse d'avoir lieu dans le plus court délai que pourra le 
permettre la nature des choses. 

L'objet le plus important de ce transit est le coton du 
Levant. Des licences spéciales de navigation, délivrées dans 
les ports de la Méditerranée 3 des permis accordés aux villes 
de Marseille, Gênes et Livourne, en faveur des bàtimens 
grecs, ottomans et barbaresques, tendent à multiplier les 
arrivages de coton par mer. Cette voie, concurremment 
avec celle des Provinces-Illyriennes, sera , dans quelque 
temps, la seule autorisée , et il faut prévoir l'instant où la 
porte de Strasbourg sera fermée, et où les cotons n'entre-
ront plus que par la douane de Verceil et celle de Pietra-
Mala. Le commerce doit donc établir sur-le-champ ses nou-
velles relations avec Salonique et avec Trieste , et les au-
tres points intermédiaires jusqu'à la frontière de France. 

S. Exe. fait donner cet avis aux négocians, afin qu'ils 
fassent les dispositions nécessaires pour que leurs approvision-
nemens de cotons arrivent le plutôt possible au pied des 
Alpes, et qu'il' en passe par ces montagnes, pendant l'été 

prochain, de quei subre«ir aux besoins de cette saison et 
à ceux de l'hiver qui suivra . 

— La nouvelle de l'heureuse grossesse de S. M. l'Impé-
ratrice a été reçue dans tous les départemens avec le plus 
grand enthousiasme. A Bordeaux, la lettre de S. M. au 
président du sénat a été lue au spectacle, et accueillie au 
milieu des plus vifs applaudissemens et des cris de Vive 
L'EMPEREUR! Vive VIMPERATRICE! 

Ou cite un trait singulier de la maladie du roi d'Am-
gleterre : Croyant remarquer eu lui un bon moment , on 
lui présenta l'acte pour la prorogation du parlement . Il 
en lut une partie , et signa : Georges-Napoléon . Depuis 
lors il persiste à ne pas signer autrement , persuadé que 
le nom qu'il prend, doit assurer la victoire à ses armées et 
ramener la sagesse dans ses conseils. On voit, par cela 
seul , que la maladie actuelle de S. M. B. n'est pas celle 
qui avoit altéré ses facultés intellectuelles il y a quelques 
années» 

du 2.4 novembre 1810. — Far un décret daté du palais 
des Thuileties , le 18 novembre 1810, S. M. a réglé défini-
tivement l'organisation du corps impérial des ingénieurs 
des naines . 

Le corps impérial des mines sera divisé en grades de 
la manière suivante : inspecteurs généraux, inspecteurs 
divisionnaires , ingénieurs eu chef, ingénieurs ordinaires, 
aspirans , élèves . 11 y aura dès-à-présent 3 inspecteurs 
généraux , 5 inspecteurs divisionnaires , i5 ingénieurs en 
chef, 3o ingénieurs ordinaires, 10 aspirans, 2,5 élèves. 
Le territoire de l'Empire français formera ia divisions, 
sous, le rapport du service des mines , minières et car-
rières » ( Journ. de l'Emp. ) 

P R O V I N C E S I L L Y R I E N N E S . 

Trieste, 27 novembre. Les dispositions arrêtées par S. E. h 
M A R É C H A L Gouverneur-général pour l'organisation de l'instruction 
publique reçoivent l«ur exécution. Hier l'ouveiture solemnelle du 
Lycée, du Gymnase et des Ecoles primaires a eû lieu en pré-
sence des Autorités civiles et militaires , du haut clergé et des 
personnes les plus distinguées de la ville. Deux discours analo-
gues à la circonstance ont été prononcés, l'un en italien par Mr. 
Lugaani, professeur de mathématiques, l'autre en français par 
Mr. le chanoine DèsVolles, Directeur du Gymnase, et ont obte-
nu l'un et l'autre des suiFrages unanimes. Le choix des chefs de 
renseignement, des professeurs, est un nouveau bienfait dont les 
familles sentent vivement le prix . Il promet aux seiences et à 
la patrie une génération qui attestera par la supériorité de ses 
connoissances l'époque où l'amour des études, prêt à s'éteindre 
au milieu des guerres et des changements successifs de domina-
tion, a:été ranimé par un Gouvernement bienfaisant. 

Laybach, le'4 decembre. La Fête'anniversaire du couronne 
ment et de la bâtaille d'Austerlitz a été célébrée ici avant-hier 
avec un empressement dont Laybacli n'aura fait que donner 
l'exemple à toutes les villes des provinces . Le matin le peuple 
se portoit dans les églises, où le service divin s'est fait avec la 
pompe convenable à la soltfmnité de ce jour . On y a fait des 
prières publiques dans la langue du pays, en actions de grâce de 
l'heureuse grossesse de S. M. l'Impératrice . Le soir la ville en-
tière a été illuminée, et il y a eû spectacle gratuit. Plusieurs 
des maisons occupées par les autorités offroient des transparents 
ingénieux devant lesquels s'arrêtoit la foule ; mais on a remar-
qué principalement sur le fronton de la. porte du palais du Gou-
vernement un tableau, avec ces mots' en lettres d'or: VIVE 
NAPOLÉON, surmontés d'une couronne de même couleur, en-
tourée de deux branches de laurier et d'»livier. C'éioit la ma-



mère la plus simple d'exprimer les m i x unanimes des peuples 
pour la personne de l'Empereur. 

Un grand diner donné par S. Exc. le MARÉCHAL Gouverneur 
général a été suivi d'un bal brillant, ou la réunion d'un corps 
nombreux d'officiers, des principaux fonctionnaires et employés 
français et de la société la plus choisie du pays offroit le mélange 
aussi agréable qne piquant de deux peuples, distingués encore en 
quelque sorte par le langage, mais déjà unis par le sentiment com-
mun d'uri attachement profond, d'une haute admiration pour leur 
Souverain. S. E. le Gouverneur-général et Madame la Duchesse 
de Raguse ont dansé dans le t .er quadrille, ainsi que Mr. le 
prince de Dietrichstcin et Mr le général comte Lauriston, Aide-
de-camp de S. M. Le bal s'est prolongé très-avant dans la nuit» 

AU ÔSOMC D E S A M A J E S T É 

L'EMPEREUR DES FRANÇAIS ROI D'ITALIE , 
etc. etc. etc. 

Et en vertu des Pouvoirs etc. etc. 

Nous M A R É C H A L D ' E M P I F E , etc. etc. 

Considérant que les mesures relatives à la conscription mili-
taire et à 1 inacription maritime , étant essentielles au service 
de Sa Majesté , l'exécution doit en être assurée par tous les mo-
yens qui sont au pouvoir du Gouvernement , 

bur la proposition du Commissaire général de Justice , 
Avons arrêté et arrêtons ce qui suit : 

Art. i . Lorsqu'un conscrit ou un marin de l'âge fixé par le 
règlement sera porté comme absent de l'arrondissement , l'inten-
dant prendra toutes les informations qu'il jugera convenables 
pour s assurer de son existance et de sa résidence actuelle . 

Art a. Tout conscrit ou marin absent de l'arrondissement 
avant la publication du présent arrêté , et qui ne s'y trouvera 
pas au moment de la désignation , sera censé capable de soutenir 
'es fatigues de la guerre et déclaré appartenir, soit à la conscri-
ption militaire soit à l'inscription maritime . 

Au surplus, chaque arrondissement sera responsable du complet-
temsnt de son contingent jusqu'au moment où les hommes qui le 
formeront auront rejoint le corps vers lequel ils seront dirigés 
•et auront été passés en revue ; en conséquence ils devront rem-
placer tout conscrit présent ou absent qui ne sera pas arrivé au 
lieu de 

sa destination au tems marqué , ou qui , y étant arrivé 
sera ensuite réformé . 

Art. 3. Les Intendants seront tenus de déclarer réfractaires 
les conscrits qui auront désobéi à l'honneur et à la loi , ot de 
transmettre les arrêtés qu'ils prendront , aux autorités compé-
tentes avec leurs avis sur la quotité de l'amende à hn oser an 
réfractaire et dont ses père et mère seront civilement respon-
sables . 

Cette amende ne pourra être moindre de 5oo francs ni exce-
der i5oo fr. suivant les facultés du conscrit ou de sa famille et 
les circonstances qui auront donné lien à le déclarer réfractaire . 

Ai*t- 4. Les Intendans sont autorisés à mettre garnison chez 
les pères et mères des conscrits réfractaires qui leur paraîtront 
favoriser la désobéissance de leurs enfants . 

Art. 5. Les communes collectivement seront . elles-mêmes re-
sponsables, soit dans leurs municipaux, soit dans les dix plus fort 
contribuables, du payement tant des gàrniaires que des amendes 
sauf leurs recours contre les Parents des conscrits . 

Art. 6. Aucun habitant ne pourra recevoir en qualité de serviteur 
à gage un individu de l'âge de la conscription militaire ou de l'in-
scription maritime qu'il ne soit préalablement présent/ à l'inten-
dant, sous intendant de l'arrondissement ou maire de la commu-
ne , pour qu'ils s'assurent par interrogat ^ examen de papiers et 
autres moyens, qu'il n'est point obligé au service do terre ou de 
mer et en donner un certificat . 

Art. 7. Tout habitant des Provinces Ilhriennes convaincs 
d'avoir recelé secretement la personne d'un conscrit de terre ou 
de mer, d'avoir favorisé son évasion ou de l'avoir soustrait d'un® 
manière quelconque aux poursuites de l'autorité compétente, sera 
condamne à une amende de 5oo. f. et à un emprisonnement qui 
ne pourra être moindre d'un an . 

H est défendu à tout capitaine des bâtiments du commerce , 
Maitre Pilote ou Patron de bateaux, Tartanes, Barques ou autre» 
bâtiment faisant le cabotage, de cacher ou réceler des marins , 
ou de les embarquer à leur bord s'ils ne sont pas portés sur les 
rôles d'équipage, et ce, sous peine contre les dits capitaines, maî-
tres Pilotes etc. d'être destitués de leur commandement et être em-
barqués sur les vaisseaux de l'Etat dans la simple qualité de 
matelot . 

Art. 3- Tout fonctionnaire,public convaincu d'avoir favoris« 
la fuite ou retardé le départ des conscrits de terre ou de mer , 
soit par des écrits, soit par des discours , sera condamné à un em-
prisonnement comme dessus et à une amende de 1000 fr. 

Art. 9. Tout fonctionnaire public qui n'exécutera pas ponc-
tuellement en ce qui le regarde, les Ioix ^ décrets et arrêtés ré-
Io tifs à la conscription militaire ou à l'inscription maritime , qui 
en empêchera ou entravera l'exécution , qui ne s'assurera pas 
de ceux qui se seroient réfugiés dans la commune ou arrondis-
sement , sera puni de deux années d'emprisonnement . 

Art. 10. Il n'est point innové au surplus à notre précédent 
arrêté qui sera exécuté dans toutes ses dispositions . 

Art. 11. L'Intendant général et le Commissaire général de ju-
stice sont chargés , chacun en ce qui le regarde, de l'exécution 
du présent arrêté . 
Fait au Palais dix Gouvernement à Lavbach le oq novemb. 1810. 

Signé . L E MARÉCHAL DUC DE RAGUSE . 

La Loterie Impériale d'Illyrie reçoit ehaque jour de nou-
veaux développements , justifiés par les avantages qu'elle 
procure à ses Actionnaires . 

On parlait ici , il y a quelques jours , d'un terne échu 
et payé à Zara, sur le tirage d'». iâ novembre dernier. 
Nous apprenons et nous sommes autorisés à dire que le 
tirage, qni vient d'avoir lieu ce matin, a produit un grand 
nombre de lots . A l'instant même , un terne de 3,a68 fr. 
vient d'être payé à la Caisse principale , qui attend plu-
sieurs autres lots de même nature pour les payer à vue . 
On ne connaît encore que pour Laybach les heureux ré-
sultats du tirage d'aujourd'hui . 

Les numéros sortis sont : 

2 9 - I I - 7 3 - 2 I - l 8 . 

AVIS 
pour la première fois . 

Le sieur F austi n Inchiostri ayant fait constater l'absence du 
sieur Antoine Coludrovich de Spalato dont le domicile actuel est 
inconnu , et ayant une instauce à former, a demandé au Tribunal 
qu'il fût nommé audit absent un curateur afin de le représenter et 
défendre légalement dans Vinstance. 

En conformité de l'article 391 du Cade de procedure en vi-
gueur , le Tribunal admet la demande et constitue aux frais et 
risques de l'absent, en qualité de Curateur à l'effet dont il s'agit, 
le Doct. Antoine Tomezzî, de Seoenico . 

Di Greffe civil du Tribunal de Premiere Instance, à Zara 
le 24 ' ètobre 1810. , 

En l'absence de Mr. le Président , 
LESSI , premier Juge. 

Fer)à, greffier. 


